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WEBINAIRE DU COMITÉ FORÊT 

« Faire de l’exploitation des arbres un levier pour la gestion et la 

restauration forestière par les populations d'Afrique centrale » 

14 mars 2024, 14h00-16h00 

Inscription obligatoire : https://lite.framacalc.org/opcm61y2sw-9zzn  

Lien de connexion (merci de couper votre micro) 

 

PRÉSENTATION 

 

Dans le bassin du Congo, les principales causes de dégradation forestière et de déforestation sont liées 

aux activités humaines telles que l’agriculture sur brûlis ou la production de bois-énergie. En 

complément de ces activités, l’exploitation artisanale du bois d’œuvre, sans être une cause directe de 

déforestation, est responsable d’importantes dégradations forestières, notamment par le prélèvement 

spécifique d’arbres de gros diamètres, dans des zones déjà fortement anthropisées telles que les forêts 

secondaires, les jachères, les cacaoyères ou les champs. Ces productions artisanales de sciages précèdent 

souvent un changement d’affectation des terres, notamment dans les zones proches des villages ou des 

champs vivriers (Gillet et al., 2016). Dans ce cadre, la restauration forestière est souvent présentée 

comme une option de choix pour limiter l’érosion de la biodiversité et séquestrer du carbone (Bastin et 

al., 2019; Lewis et al., 2019). Les pays d’Afrique centrale se sont d’ailleurs engagés dans le cadre de 

plusieurs initiatives internationales à restaurer près de 31 millions d’hectares (Guizol et al., 2022). Ce 

processus doit être pensé avec et pour les populations locales, puisque de nombreuses terres à restaurer 

se situent dans des exploitations agricoles de petite taille (Shyamsundar et al., 2022). Les études 

existantes sur les facteurs favorisant ou défavorisant l’intérêt des populations locales d’Afrique centrale 

pour des initiatives de restauration forestière ont montré que : 

 

 L'existence d'un ou de plusieurs marchés rémunérateurs pour les produits des arbres que l’on 

veut gérer ou introduire est présentée comme un paramètre clé de la motivation des agriculteurs 

pour la restauration des forêts (Alemagi et al., 2015; Iiyama et al., 2018; Reyniers, 2019; 

Robiglio et al., 2012; Smith-Dumont et al., 2015, 2017; Temgoua et al., 2011) ; 

 Les pratiques de restauration forestière déjà existantes et identifiées en Afrique centrale sont 

sources de revenus ou de services (ombrage pour le cacao, amélioration des sols, etc.) (Awazi 

et al., 2021; Awung & Marchant, 2016; Bisiaux et al., 2009; Bucagu et al., 2013; D'Andous 

Kissi et al, 2013, Foundjem-Tita et al., 2013; Jagoret et al., 2009, 2014; Kiyani et al., 2017; 

Kpolita et al., 2022; Nkamleu & Manyong, 2005; Noeldeke et al., 2022; Palou Madi et al, 2010, 

Paul & Fraser, 2014; Tassin, 2011).  

 

Ainsi, le bois-énergie et le bois d’œuvre, en donnant de la valeur aux ressources ligneuses à partir de 

filières existantes et pérennes, sont autant des causes de dégradation que de potentiels leviers pour limiter 

la dégradation des forêts et/ou les restaurer. L’intégration de pratiques de restauration dans des 

exploitations agricoles de petite taille assurant la subsistance des agriculteurs rend cependant la tâche 

plus complexe que sur un terrain libre de toute activité productive. 
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https://teams.microsoft.com/l/meetup-join/19%3ameeting_ZTM2OGI2ZTAtZTRkMi00OTVmLWJjZTEtZWFkOWNmYjJkMDQ2%40thread.v2/0?context=%7b%22Tid%22%3a%2292ec7199-94e9-4a02-a9c5-3e71e815be52%22%2c%22Oid%22%3a%224a51dafa-c8b8-4d70-9e5c-9648147946cf%22%7d


2 
 

Ainsi, deux des principaux défis de la restauration forestière en Afrique centrale sont de : 

 

 Développer des modalités d’intervention basées sur une réelle implication des populations 

locales et ancrées dans des filières existantes, tout en proposant des techniques adaptées aux 

contraintes de leurs systèmes agricoles et à la diversité des systèmes de production existants au 

sein d’une même communauté ; 

 Trouver les modalités pour encadrer les filières des produits provenant des zones restaurées par 

les agriculteurs (légalisation des filières, taxation préférentielle, développement de labels, etc.). 

 

Par ailleurs, les pratiques de restauration doivent s’accompagner d’une sécurisation des droits d’usage 

(sur le foncier directement et/ou sur les arbres seulement) dans les espaces restaurés afin de renforcer la 

pérennité de ces actions (Péroches et al., 2019). En effet, la valorisation durable d’une ressource à 

l’échelle des communautés est possible si des règles d’usage claires fournissent des incitations positives 

(bénéficier de son effort de travail) et négatives (sanctions pour la collecte illégale ou du travail d’autrui) 

au sein de celles-ci (Lavigne-Delleville et al., 2022).  

 

PROGRAMME 

 

Modération : Guillaume Lescuyer    

1 – Introduction générale (Secrétariat CST-F) 

2 – État des lieux de la restauration forestière impliquant les populations locales en Afrique centrale et 

présentation des études de cas 

Adrien Péroches (Agrarian Systems Consulting/ISTOM/Cirad)  

3 - Cas pratique 1 : L’approvisionnement en bois-énergie de Kinshasa depuis la province du Kongo 

Central (exemple de restauration forestière conduite dans le cadre du projet UE / Makala)  

Emilien Dubiez (Cirad) 

4 - Cas pratique 2 : Restauration forestière avec des essences de bois d’œuvre dans la région Est du 

Cameroun  

Philippe Guizol (Cirad) 

5 - Cas pratique 3 : Espoirs et déceptions liés au développement de la filière gomme arabique au Nord-

Cameroun des années 1980 à nos jours 

Régis Peltier (Emérite Cirad) 

6 - Mise en perspective : Cas de la Colombie  

Marion Chesnes (Cirad) 

7 - Conclusion : Leçons apprises de ces cas pratiques, perspectives et recommandations  

Bernard Mallet (Emérite Cirad) 
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